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Autrefois le terrain était utilisé pour la culture des légumes destinés à

la famille. Puis la maison a été abandonnée de nombreuses années et

le jardin aussi. L'espace entouré de chênes s’est transformé en friche

avec des ronces et des chardons. C’est au bout de 5 longues années,

qu’Isabelle et son mari Claude ont réinvesti cet espace pour en faire

leur havre de paix. Aujourd’hui, le jardin d'agrément et le potager

occupent le quotidien d’Isabelle. Elle a appris, au fil du temps, à

s’adapter aux contraintes de son sol, grâce à ses observations, aux

échanges avec ses amis et ses voisins et à la lecture d’ouvrages de

référence sur le sujet.

Chez Isabelle Naud Guiot, à Corcoué sur Logne
Isabelle fait son jardin depuis 40 ans. C’est durant son enfance, chez

ses grand-parents adoptifs à Corcoué, qu’elle a découvert et pris goût

au jardinage. C’est donc tout naturellement qu’elle a aménagé un

espace végétal avec fleurs et potager dès son arrivée à Corcoué sur

Logne.

UN OUVRAGE QUE NOUS
RECOMMANDE ISABELLE : 

"Éloge des vagabondes" ,
écr i t  par Gi l les Clément,
jardinier paysagiste.  Cet
ouvrage par le des mauvaises
herbes, des envahissantes,
pas pour lut ter  contre el les
mais plutôt  pour découvr i r
tout  ce qu’el les peuvent
apporter au jardin.

« On apprend à jardiner avec le temps et  avec les
autres.  »

Le jardin mesure 3200m² et  le
potager occupe 200m².

« I l  y a toujours des surpr ises dans un jardin,  des
bonnes et  des moins bonnes, mais on apprend

sans arrêt ,ce qui  nous permet de toujours
progresser.  »

« Un jardin est  un espace qui
embel l i t  la v ie,  façonne

l ’environnement,  nourr i t  et
apaise.  C’est  une poésie.  »
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"Je souhaite que les personnes qui viennent

dans mon jardin ressortent en se disant : 

 Chouette, on est bien dans son jardin !

Qu'ils se sentent nourris par ce qui les

entourent, par ce qu’ils voient, qu’ils

ressentent l’apaisement que je ressens. "

Aujourd’hui, le jardin d'Isabelle est un espace de récolte,

d'échange des savoirs et des  connaissances, un espace

sensible.

Son jardin accueille la petite faune grâce à sa mosaïque

d’espaces naturels, qui   abritent beaucoup de zones de

refuges favorables à la biodiversité. On y croise des

petits mammifères, des amphibiens et des reptiles ainsi

que de nombreux insectes et petites bêtes en tous

genres.

La terre du potager est principalement composée

d’argile, une terre lourde qui a tendance à retenir

l’humidité. Pour éviter l’excès d’eau, Isabelle et Claude

ont façonné   des buttes. Quand on cultive, il est

indispensable de bien aérer la terre afin qu’elle ne

devienne pas trop compacte. Pour cela, isabelle utilise 

une fourche mais ne retourne jamais la terre pour ne

pas bouleverser son équilibre.   A l’automne, dès que les

cultures sont terminées, Isabelle paille les buttes avec

des feuilles mortes sur 15cm.

« Je ne cul t ive que ce que j ’a ime et  ce
que la terre me donne. »

Depuis 40 ans Isabelle n’a jamais utilisé de produits ni
d’engrais chimiques. Elle a toujours été sensible à
l’écologie, il lui paraissait évident que l’être humain
devait protéger la nature parce qu'il en fait partie. 

« Je pai l le avec des feui l les mortes car
je n’ai  pas de pai l le

et  je ne fais qu’avec ce que mon jardin
m’of f re af in d’évi ter  les contraintes.  »

« Je la isse les  pucerons dans mes
rosiers pour at t i rer  les coccinel les.  »

« Cet espace végétal  est  une thérapie
qui  m’apaise :  Quand mes enfants
étaient pet i ts et  qu’ i l  y  avai t  des

tensions à la maison, nous sort ions
dans le jardin,  et  toute la pression

retombait .  »

 On retrouve dans son jardin tout son savoir-faire qui
se matérialise par la production de tomates,
aubergines, courgettes, poivrons, concombres,
pommes de terre, haricots verts, salades, betteraves et
radis.   Son jardin lui permet de subvenir aux besoins
du foyer et d’être autonome tout l’été. Pour que le
jardin puisse être plus autonome dans son
fonctionnement Isabelle et son fils Aurélien ont créé un
parterre en lasagne, en 2016. Pour cela, ils ont
décaissé 40 cm puis ont déposé une couche de bois
mort (troncs d’arbres en décomposition), du feuillage
vert, de l’herbe sèche, de la terre, et ont répété cette
opération sur 3 épaisseurs. Ainsi, pendant 10 ans, il n’y
aura pas besoin d'apport nutritif car tous les éléments
apportés enrichiront le parterre.


